I SEE COLORS EVERYWHERE
Introduction au catalogue par Myriam Ben Salah


[image: ]Non seulement je vois, littéralement, des couleurs partout, mais j’en entends également parler. Dans le monde entier, on parle du futur des corps noirs, des vies noires. Nous dénonçons la suprématie blanche, tandis que le vert est une utopie fragile. L’an dernier le bleu et le rouge ont déterminé le destin des États-Unis d’Amérique. Et je ne peux pas m’empêcher de penser qu’en 1980 l’armée israélienne a interdit des œuvres d’art – ou toute autre création – composée des quatre couleurs du drapeau palestinien : rouge, vert, noir et blanc. Les couleurs – d’un drapeau, de la peau, d’une carte – sont tout sauf anodines. Ce sont des éléments constitutifs de notre expérience visuelle – aussi bien par association naturelle que par symbolisme psychologique – et tant que nous percevons le monde à travers nos yeux, les couleurs, les images et la communication visuelle peuvent avoir un impact social. Dans Voir le voir, l’écrivain britannique John Berger explique : « Pour la première fois dans l’histoire, les images d’art sont devenues éphémères, omniprésentes, insubstantielles, disponibles, sans valeur, gratuites. Elles nous entourent tout comme une langue nous entoure [...] Si la nouvelle langue des images était employée différemment, son utilisation confèrerait un nouveau type de pouvoir. À  l’intérieur de cette langue, nous pourrions commencer à définir plus précisément nos propres expériences dans des domaines où les mots sont inadéquats. (Le voir précède le mot.) »
Selon Berger, ce « potentiel démocratique de l’image » (et de la couleur, me permets-je d’ajouter) n’a pas échappé à Benetton. Cette marque emblématique a transformé la publicité et la création d’images à l’époque de l’hypersignification. Elle l’a fait avec un slogan – United Colors – qui faisait référence à la fois à ses pulls unis caractéristiques et à l’accent multiracial de ses publicités, avec une série de campagnes provocantes et avec COLORS, un magazine qui dans les cercles de la créativité et de l’édition continue d’être considéré comme une sorte de Tumblr ante litteram. Le radicalisme de Benetton ne réside pas nécessairement dans le contenu de sa communication visuelle ; comme le dit Oliviero Toscani : « Il n’existe pas de photographie choquante ». Au contraire, la pertinence de cette vision réside dans un remplacement : dans l’utilisation des canaux de communication de masse de la mode pour s’infiltrer dans un paysage visuel saturé et diffuser la vision des créateurs d’images et des esprits créatifs à l’avant-garde. 
[bookmark: _GoBack]L’approche de Benetton à la créativité a été théorisée et préservée par Fabrica, le centre de recherche qui a conçu et organisé l’exposition I See Colors Everywhere. En s’intéressant à plus de cinquante ans de créativité d’avant-garde tout en promouvant une ouverture vers l’avenir, Fabrica a appelé à une réflexion sur le concept central de la couleur. Grâce aux contributions de collaborateurs internes de longue date, d’artistes de renommée internationale, de designers et d’artistes sonores, l’exposition donne un aperçu du vaste patrimoine diffusé par Benetton au fil des années, en renforçant les liens entre la mode, la créativité et la société et en amenant la réflexion sur le pouvoir de la couleur à un autre niveau. 
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